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Dans les écoles secondaires de l'Est du Qu~­

bec, 1092 élèves ont participé au concours
"L'UNIVERSITE ET MOI" entre le 4 septembre et
le 4 octobre dernier. L'objectif de ce con­
cour 5 ét ai t de sens i b il i s e r les é lèves des
écoles secondaires au rôle et à la contribu­
tion des universités à la société et de leur
permettre d'exprimer leurs perceptions et
leurs espoirs à l'égard des universités.

Dans ce sens, l'objectif a été atteint. En
effet, les 25 000 élèves de niveau secondaire
de la région du Bas-Saint-Laurent/Gaspésie
ont été sensibilisés au thème du concours par
la diffusion massive d'un dépliant d'informa­
t ion dans toutes les éco les. Beaucoup ont
échangé sur le rôle des universités et 1092
se sont inscrits au concours.

De ce nombre, 320 se sont inscrits à l'épreu­
ve écrite et 772 se sont inscrits à l'épreuve
en arts plastiques. Les jurys des 27 écoles
et des 9 commissions scolaires participantes
ont sélectionné et transmis 43 copies de
l'épreuve écrite et 48 copies de ltépreuve en
arts plastiques aux jurys de la région.

Mardi, 22 octobre 1985

Péninsule , de Matane, de la Tourelle,
Iles-de-la-Madeleine, de Gaspésia, et
Bas-Saint-Laurent, se verront attribuer
magnifique sac de sport aux couleurs
l'Université du Québec à Rimouski.

des
du
un
de

Les noms des gagnants ont été annoncés diman­
che dernier, le 20 octobre, à l'auditorium de
l'UQAR, lors de la cérémonie de proclamation
des gagnants régionaux du concours "L'UNIVER­
SITE ET MOI". (Nous en reparlerons).

En plus de collaborer à la tenue de cet évé­
nement et afin de souligner l'intérêt mani­
festé par les jeunes de la région à ce con­
cours, 1'UQAR annonce qu'elle élargira sa
cont ribut ion en décernant un prix à chacun
des 200 gagnant-e-s sélectionné-e-s au niveau
des 10 commissions scolaires régionales par­
ticipantes. Ainsi, ces 200 élèves de niveau
secondaire, répartis dans les commissions
scolaires de Bersimis, Manicouagan, du
Grand-Portage, de la Baie des Chaleurs, de la

Ce prix s'ajoute à l ' at testat ion de succès
décernée par la Conférence des recteurs et
des principaux des universités du Québec
(CREPUQ) ainsi qu'aux prix offerts aux ga-

(suite à la page 2)
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FORMA-VIDEo----1~ 1------

C RAS T

c'est quoi Forma-vidéo? En bref, la formule
consiste à utiliser le film télévisuel pour
répondre à différents besoins du monde du
travail. Puisqu'une image vaut parfois mille
mot s , pourquo i ne pas mont rer un v idéo aux
personnes intéressées par une question par­
ticulière, plutôt que de préparer un volumi­
neux document qui risque de somnoler sur une
tablette. De plus, le vidéo permet de visua­
liser les situations difficiles à décrire
avec des mots.

"La télévision et la vidéo se sont largement
installées dans nos foyers. Ce sont mainte­
nant les ent reprises, les organisat ions pu­
bliques et parapubliques ou les syndicats qui
perçoivent le besoin d'introduire cet outil
de travail dans leurs activités".

Ces phrases sont extraites d'un dépliant de
promotion que vient de faire paraître le
CIRAST, à l' occas ion du lancement de Forma­
vidéo.

Selon le Centre d'intervention et de recher­
che pour l'amélioration des situations de
travail (CIRAST) de l'UQAR, il est possible
maintenant de réaliser un vidéo à des coûts
limités. Les besoins sont multiples: forma­
tion d'opérateurs, démonstration de machines
ou d'équipements en opération, analyse de mé­
thodes de travail, identification de situa­
t ions dangereuses, sens i.b i 1isat ion et forma­
tion à la santé et sécurité au travail, dif­
fusion d'informations dans l'entreprise, do­
cument d'appui pour des rapports ou demandes
de subvention, etc.

Cette expertise repose sur une approche mé­
thodique et pragmatique de la réalité d'un
milieu de travail, et notamment sur le res­
pect des individus qui sont amenés à être
filmés.

Le CIRAST offre maintenant aux entreprises et
organismes du Québec la possibilité d'avoir
recours à ce nouveau service. Pour connaître
les possibilités de réalisation d'un projet
et le coût, on peut s'adresser à Forma-vidéo,
724-1723 à Rimouski, ou 833-8800 à Lévis.

Le CIRAST a mis au point, depuis quatre ans,
divers procédés vidéoscopiques qui permettent
par exemple de montrer exactement le fonc­
tionnement d'une machine, les détails d'une
méthode de travail ou la nouveauté d'une
technologie.

En plus de cette expertise, le CIRAST dispose
d'équipements modernes et performants. Les
membres de ce laboratoire de recherche peu­
vent réaliser des prises de vue dans des si­
tuations et des contextes très variés: usi­
nes, navires, bureaux, prises de vue aérien­
nes, etc.

(suite de la page 1)
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gnants de la région (voyage de 3 jours à
Montréal et Ottawa) et aux gagnants de la fi­
nale provinciale (voyage à Paris ou à Epcot
Centre) .

Pour l'UQAR, Réjean Martin était responsable
du concours "L'UNIVERSITE ET MOr", principa­
le activité au Québec de cette Semaine des
Universités.



LE RECTEUR

A LA CHAMBRE DE COMMERCE
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Le recteur Guy Massicotte estime que l'Uni­
versité, pour les prochaines années, devrait
articuler ses actions en fonction de quatre
champs d'activités: la formation sur mesure,
la recherche et le développement, la presta­
tion de services et d'expertise, et l'inser­
tion des diplômés dans le milieu.

Le -re c t e ur faisait cette déclaration lors du
souper mensuel de la Chambre de corrnnerce de
Rimouski~ mercredi dernier, alors qu'il était
le conférenc ier inv i té. Mons ieur Mass icot t e
a présenté une conférence qui portait sur la
contribution de l'UQAR au développement du
milieu. Environ 75 personnes étaient présen­
tes, dont une dizaine de diplomés de l' UQAR
qui sont maintenant impliqués dans le milieu
des affaires à Rimouski.

Le recteur signalait que la clientèle étu­
diante de l'UQAR a beaucoup augmenté depuis
10 ans. Elle est passée de 724 étudiant-e-s
à temps complet en 1975 à 1417 cet te année;
pendant ce temps, la cl ientè le à temps par­
tiel, de 2152 étudiant-e-s qu'elle était en
1975 atL2int maintenant 3846. Monsieur
Massicotte avoue cependant que cette crois­
sance a été ralentie ces dernières années, à
cause de la saturat ion du marché. Ce qui
oblige l'Université à attirer sur son campus
une clientèle de l'extérieur de la région et
à donner des cours au-delà des front ières
ouest de son territoire naturel (Lévis, La
Beauce) .

Depuis la ans, le personnel de l'UQAR a aug­
menté de la façon suivante: les professeurs
sont passés de 108 à 158; le personnel de
soutien, de 169 à 189.

Autres statistiques, démontrant les tendances
depuis trois ans: le pourcentage des étu­
diant-e-s à temps complet aux études supé­
rieures est passé de 5 à 8%. Le pourcentage
des étudiants à temps complet et à temps par­
tiel en sciences (santé, sciences pures,
sciences appliquées) est passé de 13 à 25%.
Le pourcentage des étudiants à temps partiel
par rapport au total est passé de 39 à 48%.
D'autre part, 20% des nouveaux étudiants ad­
mis à l'automne '85 proviennent de l' exté­
rieur de la région.

Le recteur a aUSS1 expliqué qu'étudiants et
employés de l' UQAR constituaient une source
d'activités économiques pour la région immé­
diate de Rimouski. Les étudiants obtiennent
près de 2 millions de $ en prêts et bourses,
alors que le budget de fonctionnement de
l'Université est proche des 20 millions S.

Enfin, monSleur Massicotte a parlé du travail
des groupes de recherche de l'UQAR dans le
milieu, et du rôle important qu'il continue­
ront de jouer pour le développement de la ré­
gion. Il a aussi invité les organismes so­
ciaux à collaborer avec l'UQAR pour faire en
sorte que Rimouski devienne un des grands
centres mondiaux d'expertise scientifique et
technique dans le domaine de l'océanographie
et de la gestion des ressources maritimes.
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EGYPTE ET MAROC

PARTICIPATION À DEUX COLLOQUES EN
DEvELOPPEMENT RÉGIONAL ET CULTUREL

Comme membre du GRIDEQ (Groupe de recherche
interdisciplinaire en développemnt de l'Est
du Qu~bec) et professeure à l'UQAR depuis
près de 10 ans, Pauline Côté s'est rendue en
août dernier au nord du continent africain
pour participer à deux colloques internatio­
naux qui rejoignaient bien ses préoccupations
de recherche en linguistique, en informatique
et en développement régional. C'était là une
belle occasion d'échanger et de prendre con­
science de points de vue différents sur des
problèmes de développement vécus dans l'Est
du Québec et dans les pays méditerranéens.

Colloque de la S.I.L.F.

D'abord, en Egypte, le thème du Colloque de
la Société internationale de linguistique
fonctionnelle était "Langue, écriture et cul­
ture". Le thème même du colloque a donné
lieu à des discussions scientifiques sur les
systèmes de domination de langue (le français
par rapport à l'arabe, le français standard
par rapport au langage québécois, et c . ) et
sur les différences entre les langues écrites
et parlées. Le colloque organisé par l'Uni­
versité de Tanta s'est tenu à Alexandrie, du
17 au 22 août 1985. Il a rassemblé une cen­
taine de scientifiques, particulièrement des
linguistes, des littéraires et des informati­
ciens du discours, provenant de plusieurs
pays. La contribution de Pauline Côté à ce
colloque s'est faite sur deux plans. Elle a
donné une communication sur "Le discours
écrit de l'enfant de 7 à 12 ans d'ethnies
différentes de l'Est du Québec (francophones,
anglophones, amérindiens)". Le but primor­
dial de cette communication était de présen­
ter aux congressistes l'apport méthodologique
du logiciel informatique DEREDEC pour le
traitement linguistique et l'analyse de" con­
tenu de larges corpus en langue naturelle.
Madame Côté a aussi été secrétaire de la
séance thématique qui portait sur "Les con­
tacts et la dynamique des langues".

Comme suite à ce colloque, des contacts sont
bien établis pour une possibilité d'arabiser
le logiciel DEREDEC afin de pouvoir l'utili­
ser pour les recherches en linguistique dans
les pays où l'arabe est la langue officielle.
On verra à établir, sur cette base, un projet
de collaboration entre des universités du
Québec <UQAM avec monsieur Pierre PLANTE,
l'inventeur québécois de ce logiciel; UQAR où
une équipe de recherche l'utilise depuis
plusieurs années dans ses recherches univer­
sitaires) et des universités de l'Afrique du
Nord (l'Université centrale d'Alger, très in­
téressée par l'informatique et l'arabisation
d'un logiciel de ce type; l'Université

d'Alexandrie dont les recherches en linguis­
tique sont parmi les plus avancées et ont un
grand rayonnement dans le monde arabe).

Colloque "Espace et développement"

Le colloque "Espace et développement" organi­
sé par la Faculté des Sciences juridiques,
économiques et sociales de Marrakech (Maroc),
en collaboration avec l'Association de Scien­
ce régionale de Langue française (ASRDLF) et
l'Association canadienne de science régionale
(ACSR) était à plusieurs titres important
pour notre participation en tant qu'universi­
té régionale, ne serait-ce que pour connaître
les situat ions de développement propres au
pays et à l'université qui était l'hôte de
cette activité scientifique: l'Université de
Marrakech, qui a moins de 5 ans d'existence.

Ce colloque s'est tenu du 2 au 4 septembre
1985. Les sessions de conférences portaient
sur les thèmes suivants: les théories du dé­
veloppement, les régions et le développement,
le déve loppement rural, l' urbanisat ion dans
le Tiers-Monde, les instruments d'analyse du
développement, les problèmes du développement
régional dans les économies avancées; le lo­
gement, le transport et le facteur humain
dans le développement régional, les problèmes
actuels du développement régional et les po­
litiques régionales de développement. La

. corrnnunicat ion de madame Côté portait sur ce
dernier thème et avait pour titre: "Les poli­
tiques de développement régional au Québec
(1968-1974) et leur impact sur les popula­
tions locales de l'Est du Québec". Ce collo­
que a été bien couvert par les journaux na­
tionaux du Maroc (Le Matin, Maroc Soir, AlMa­
ghrib) et la communication de Pauline Côté a
été l'objet d'un reportage spécifique dans le
journal AlMaghrib. Auss I , sa communicat ion
fera l'objet · d'une publication dans la Revue
marocaine de Finances publiques et d'é~
mie.

Le Conseil de recherche en sciences humaines
du Canada et l'Université du Québec à Rimou­
ski ont donné les appuis matériels et finan­
ciers pour mener à bon terme la participation
à ces deux colloques.



. Le nouveau ministre responsable de l'Ensei­
gnement supérieur au Québec est monsieur
Jean-Guy Rodrigue.

. Est-ce que les entreprises privées se
préoccuperont bientôt d'éducation au
Québec? Aux Etats-Unis, certaines compa­
gnies s'impliquent de plus en plus dans ce
domaine, conscientes des lacunes et des li­
mites de l'intervention gouvernementale.
Par exemple, la firme Burger King s'engage
dans l' éducat ion par la reconnaissance de
l'excellence parmi les éducateurs. La
direct ion de la compagnie se rend compte
que de moins en moins d'Américains sont
attirés par des carrières en éducation. Le
président de Burger King, J. Jeffrey
Campbell, affirme: "Nous ne pouvons pas
permettre que les éducateurs les plus bril­
lants d' auj ourd' hui deviennent ennuyés et
frustrés au point de quitter l' enseigne-
ment. Il faut les encourager." Ainsi,
l'été dernier, en provenance de tous les
Etats, cent éducateurs et dirigeants d'éco­
le secondaire, reconnus pour leurs talents,
étaient invités à une rencontre de 5 jours,
en Floride, aux frais de la compagnie.
Objectif: discuter ensemble de leurs pro­
jets, méthodes, expériences et préoccupa­
t ions en éducat ion. Parei llement , Burger
King offre des bourses universitaires
accessibles aux étudiants qui travaillent à
temps partiel dans ses restaurants. De
telles initiatives sont-elles possibles et
souhaitables au Québec?

. Combien de fois on entend parler avec nos­
talgie de cette époque où les étudiants,
dit-on, savaient écrire comme du monde. Le
bon vieux temps, quoi! Cert ains s' imagi­
nent qu'avant les jeunes de la génération
actuelle, les étudiants d'autrefois sa­
vaient tous écrire presque sans fautes. On
oublie parfois les célèbres et dérangeantes
Insolences du Frère Untel, dont ces
propos-ci, qui datent de 1959: "Nos élèves
parlent joual, écrivent joual et ne veulent
pas parler ni écrire autrement. Les choses
se sont détériorées à tel point qu'ils ne
savent même plus déceler une faute qu'on
pointe du bout du crayon en circulant entre
les bureaux. ( ... ) Le vice est aussi au
niveau de la prononciation: sur vingt élè­
ves à qui vous demandez leur nom, au début
d'une classe, il ne s'en trouvera pas plus
de deux ou trois dont vous saisirez le nom
du premier coup. Vous devrez faire répéter
les autres. Ils disent leur nom comme on
avoue une impureté." Rien de nouveau sous
le solei 1: chaque générat ion a ses cru­
chons.

10 ANS
DE
PUBLICATION

L'abbé Robert Michaud, écrivain résident à
l'UQAR, célébrait dernièrement, lors d'une
petite fête, le IGe anniversaire de la paru­
tion de son premier livre, portant sur les
Patriarches. Monsieur Michaud a déjà écrit
sept livres depuis ce temps, dont cinq trai­
taient de la Bible.

Depuis de nombreuses années, Robert Michaud
donne des cours sur l'Ancien Testament. Con­
teur naturel, perpétuel questionneur, il a
toujours aimé enseigner. C'est seulement au
début des années 1970 qu'il a songé à écrire,
pour une plus large diffusion de son ensei­
gnement.

Sept publications signées par monsieur
Michaud sont maintenant disponibles dans les
librairies et une huitième est prévue pour
l'an prochain: "La lit térature de la sages­
se. Histoire et théologie , tome II, Qohélet
et l'hellénisme" .

Quelques-uns de ses livres sont même traduits
en italien et en espagnol. La part icularité
de sa méthode de recherche copsiste à distin­
guer rigoureusement l'histoire et la littéra­
ture sacrée (théologie).

Trois membres du ClRAST ont part i c i pé au
congrès annuel de l'Association Canadienne
d'Ergonomie qui se tenait à Hull, à la fin
septembre. Monsieur Jean-Louis Chaumel a
traité de "Intervention ergonomique et con­
ception technique: le cas des navires de
pêche". Marcel Andro et Jean-Louis Chaumel
ont présenté une communicat ion sur l' "Ana­
lyse des données sur les accidents de tra­
vail à la pêche maritime au Québec et en
France". La communication de monsieur
Jean-pierre Roger portait sur "Les apports
et limites d'une méthodologie d'analyse er­
gonomique du travail du personnel soi­
gnant".

5
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QUEL NUMERO?

Dans le cadre de la semaine provinciale de
sensibilisation à la santé et sécurité du
travail, le groupe de recherche CIRAST et le
Module des Sciences de la santé présentent à
la communauté universitaire le mercredi 23
octobre à 12 h, au local E-120, (à côté de la
cafétéria) le dernier film de Sophie Bisson­
ne t te, " Que 1 Numér 0 ?" . Le film po rte sur
l'impact de la révolution informatique sur
l'organisation du travail et la santé de cer­
taines catégories de travailleuses. Long
métrage couleur de 84 minutes, ce film vivant
contient de nombreux témoignages lucides,
drôles ou émouvants sur le vécu quotidien
d'un bon nombre de travailleuses québécoises
face à l'informatisation du travail.

Cor''U~ISS ION DES ETUDES

A sa réunion (185e) du 8 octobre 1985, la Commission
des études a résolu:
- d'adopter comme guide le plan de travail présenté pour

l'année 1985-86;
de recownander au Conseil d'administration d'adopter
tel que présent~ le projet de politique et de priori­
t~s globales relatives au perfectionnement et aux con­
gés sabbatiques des professeurs pour l'année 1986-87;
d'approuver les exigences de qualification pour l'en­
seignement des chargés de cours proposées pour le nou­
veau cours APO-120-85 et d'en recommander l'adoption
au Conseil d'administration;
de désigner M. Jean-Pierre Chanut membre du comité
d'évaluation des professeurs du d~partement des
sciences pures;
d'autoriser l'ouverture dans la région de Hauterive
~ la session d'hiver 1986 d'une nouvelle cohorte
d'étudiants pour le prograrllme de certificat de premier
cycle en administration;
que le registraire, jusqu'~ nouvel ordre, n'admette
aucun nouvel étudiant ~ temps complet aux sessions
d'hiver et d'été au programme de maîtrise en éducation;
que l'admission des étudiants aux programmes de bacca­
lauréat d'enseignement en adaptation scolaire et de
baccalauréat en éducation au préscolaire et d'enseigne­
ment au primaire pour les cours hors campus soit sou­
mise au traitement habituellement appliqué aux pro­
grammes décentralisés, selon la directive relative à
la décentralisation des proqrermes et les modalités de
regroupement d'étudiants dispersés et qu'il en soit de
même pour l'admission d'étudiants intéressés seulement
à quelques cours;
de former un comité chargé d'élaborer les prograrTlTles
de certificat de premier cycle en finance et en marke­
ting et d'y nonmer r/1~·1. Régis Fortin (président), i1arc
Létourneau, Pande1is Vlahopoulos et Daniel Desjardins
(secrétaire);
de recoc,~ander au Conseil d'administration de former
un comité de gestion composé du doyen de la gestion
des ressources humaines et financières, président,
des directeurs de département et des deux vice-rec­
teurs.

Centre de documentation administrative

Erratum: Nous disions dans un récent numéro
que la maison d'affaires Mcleod Young Weir
avait ouvert le premier bureau de courtage
à Rimouski. En fait, la firme Tassé et
Associés a été la première à le faire, dès
l'automne 1981. S ignalons d'autre part que
la maison Tassé et Associés, située à 148,
avenue de la Cathédrale, met gratuitement à
la disposition des étudiants en administra­
t ion le s rapport s annue 1s de s plus impor­
tant es compagnies canad iennes. P our pl us
de détails, on peut contacter Benoît Cyr
(diplômé de l'UQAR) ou Carol Lavoie, à
722-9393.

. Ne manquez pas la 20e édition du Salon du
livre de Rimouski, laquelle se déroulera au
gymnase de l'UQAR, du 31 octobre au J no­
vembre. Le président du Salon cette année
est Robert Maltais, directeur de l'informa­
tion à CJBR Radio-Canada et étudiant à
temps partiel à la maîtrise en éthique de
l'UQAR. Soulignons que l'Université aura
deux kiosques, l'un exposant les publica­
t ions des pro f e s s eur s , l' au t r e dém0 nt ra nt
les po s s i b i 1i tés de l' 0 rd ina t eur par rap­
port à l'écriture.

. Un colloque sur la santé et la sécurité au
travail s'est déroulé à Rimouski les 20 et
21 octobre dernier, suite à l'initiative du
Conseil central du Bas-St-Laurent. Lors de
ce colloque, des membres du ClRA5T (Centre
d'intervention et de recherche pour l'amé­
lioration des situations de travail) ont
présenté des communicat ions dans le cadre
d'ateliers. Ainsi, Jean-Louis Chaumel et
France Ruest · ont fait un exposé sur les
maux de dos (le dos est la partie du corps
la plus souvent blessée lors d'accidents de
travail), alors que Jean-pierre Roger dé­
crivait les causes et les caractères du
burn out. Ce colloque a été couvert par
les caméramans du CIRAST et les techniciens
de l'audiovisuel. Le CIRAST réalisera en
effet, pour le compte du Conseil central du
Bas-St-Laurent, un document vidéo sur la
santé et sécurité au travail, à partir des
Conférences et discussions de ce colloque.
Le vidéo servira comme outil de formation.

. "Regard sur l'architecture à Rimouski":
une invitation du Musée régional de
Rimouski à observer un volet de notre
patrimoine. Jusqu'au 27 octobre.

Jurgen Pesot, naguère professeur de lin­
guistique à l'UQAR, vient d'ouvrir une nou­
vell e s a Il e de c inérna et des pe ct a c l e s à
Montréal, le Milieu.

· Prochaine parution du bulletin
UQAR-Information : le 4 novembre.
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BOURSE

Veux étLLcLlante de -t 'UQAR 0 nt'teçu.- c.hac.une
LLne bou.Me de 500 $ de l a Fcndat.iov: GA.JtaJtcU.n­
Vai{tanc.oLL-~ , a6~n de l~ ~{d~ 6~nanc.~è~e-

ment dans ,ta poUMuile de leLL-~ ê.tudes . NO~6

pOUVOH/~ Ju!~ c. o nnaUAe -6Wt la photo, de gauc.he
à d'Loite , le ne~teu~ de l'UQAR, Guy Ma-6-6~c.otte;

JaMque Gagnon, Uudian:te en c}umLe (de New­
R~c.hrnond); Joc.elyne V~o n , étudiante en c.omp­
tab~é (de Bonavent~~e) ; et Roge~ V~~O-6~~,

p~é-6~dent de ta Féd~~~on d~ C~-6e~ popu-
l~~e-6 du Ba6-St-Lau~ent . La Fondat~on

G~nCÀ/~Mn- VUUanc.oWtt ~t un o/~ga~me de la ­
Fédéfla:t[on des c.~ -6 ~ poputa1Jt~ dont t e
mandat ~~t d'enc.ou~ag efl l~ étudiant-O à c.on­
unueh ieuM Uud~ c.oUég~~e,,6 ou un,,[VeM~­

tiu»: ~.!:J •

Anne Marie Houdebine, professeure en lin­
guis tique de l ' Université d'Angers, sera à
l'UQAR les 2 1 et 22 octobre pour mettre au
point l e s termes d'une collaboration scien­
tifique d a n s l e cadre de l'entente de
coopé ration e n t re l es Universités des pays
de la Loi re (Angers, Mans et Nantes) et
l'Unive rs i t é du Québec CUQAR, UQAC, UQTR).
Cette co l l ab o ra t i o n porte sur les politi­
ques gouv e r n eme n t a l e s concernant la situa­
tion des f emmes et la langue.

"Dévi ta l i s at i on et indust rialisation en
France . " C ' e s t le titre de la conférence
que prononc e r a à l'UQAR monsieur Jean Re­
nard , gé og raph e de l'Universi té de Nantes
(France). Ce t te conférence, organisée par
le GRIDEQ, a ura lieu au local D-315, l e
vendredi 25 oc t ob r e , à compter de 9 h 30.

. La facu l té des Sciences de l 'éducation de
l'Unive rsité McG i l l organise pour les 26,
27 et 28 novemb r e , un congrès sur l'ordina­
teur e t l' é d ucat i on. Le thème cette année
portera sur l es "logiciels", ces outils
d'apprentissage pour l'élémentaire, le
secondai re, l e collège et l'université.

AMNISTIE INTERNATIONALE
A BESOIN DE TON AIDE

Le groupe rimouskois d'Amnistie Internatlonale, orga­
nisat ion impart iale dont les buts sont strictement
humanitaires , travaille présentement sur le dossier
d 'un prisonnier chi lien âgé de 22 ans, détenu à la
prison publique d'Antofagasta, au nord du Chili, de­
puis août 1984 . Freddy Paredes Riveros a été arrêté
avec t r o i s aut re S compagnons ét ud iant S, t o us dans 1a
vingtaine, alors qu'il était secrétaire général de la
Fédérat ion des étudiants de l 'Univers i t é d' Antofa­
gas ta , au Ch i li. Selon les in forma t ions qui no us
son t t ransm ises par Amnistie Internationale, Freddy
n 'aura it pas fait usage de violence, ni incité à la
vi o l e nc e. I l aurait été accusé sous de fausses preu­
ves et on l'aurait torturé afin de l'obliger à signer
une co nfession. Amnistie Internationale l ' a adopté
comme prisonnier d'opinion et nous demandons sa libé­
ration i mméd i a t e et inconditionnelle; à cet effet,
une pé tition contenant le plus de signatures possible
sera ad ressée au géné ra l Augusto Pinochet Ugarte,
président de la république. Nous lançons cet appel,
particulièrement à toi, étudiante, étudiant de
l 'UQAR , et à toute autre personne oeuvrant à l'UQAR,
à quelque t itre que ce soit, afin d'aider le groupe
rimouskois d'A.I. dans cette démarche. Si tu te sens
concerné-e par le respect et la défense des droits
humains fo ndament au x, tu r é pondr a s à cet appe 1. Une
table se ra installée près de la cafétéria, les 22, 23
e t 24 octobre, à l 'occasion de la Semaine interna­
tional e du prisonnier d'opinion (SIPO).

Tu pour ras y signer une pétition demandant la libéra­
tion immédiate et inconditionnelle de Freddy Paredes
Rive ra s .

Pouvons- nous compter sur t o i ?

Merc i à l' avance!

So l ange Côté
Responsable du doss ier "prisonnier chilien"
pour le groupe rimouskois d'Amnistie Internationale

ÉTUDIER À L'UNIVERSITÉ.

" Est-il i mpo r tant a u j o urd ' h u i d 'étudier
jusq u 'à l' Un i ver s it é ?" C'est cette ques­
ti on qui se ra d i s c u t ée à l'émission de li­
gne ouv e r te HLa question du jour", à la
rad io CJB R (Rad io-Canada), le mercredi 23
octob re , ent re 17 h 05 et 17 h 30. L'ani­
ma teur Rob e r t Tremblay aura pour invité à
ce t te o cc as ion l e v i c e- r e c t e u r à l' ensei­
gnemen t e t à 1a reche rche de l' UQAR, mon­
s ieur Je an Lebe l. Nous vous invitons à
é c out e r l'ém i ss ion et à transmettre vos
pro pr e s c orrnnentaires , si le coeur vous en
d i t .

UQAR- i nf or ma t i on , hebdomadaire de l 'Universi t é du Québec à Rimouski
300, av. des Ursulines, Ri mous ki, GS L 3Al

Dépôt léga l:
Bib l iothèque nat i ona l e du Québec

Publié par le
Rédaction:
Direction :
Sec rét ar i at :
Montage :
Impres sion:

Service de l'information - Local D-402 . 5 - Tél. : 724-1426
Mario Bélanger
Jean-Pierre Forget
Monique April
Richard Fournier
Service àe l'imprimerie

ISSN 0711-2254


